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TAXI 5
Sylvain Marot, super �ic pari-
sien et pilote d’exception, est 
muté contre son gré à la Po-
lice municipale de Marseille. 
L’ex-commissaire Gibert, deve-
nu Maire de la ville et au plus bas 
dans les sondages, va alors lui 
con�er la mission de stopper le 
redoutable ''Gang des Italiens'', 
qui écume des bijouteries à l’aide de puissantes Ferra-
ri. Mais pour y parvenir, Marot n’aura pas d’autre choix 
que de collaborer avec le petit-neveu du célèbre Daniel, 
Eddy Maklouf, le pire chau�eur VTC de Marseille, mais 
le seul à pouvoir récupérer le légendaire TAXI blanc. 
Genres : action, comédie, policier. Film français. 
De Franck Gastambide, avec Franck Gastambide, 
Malik Bentalha, Bernard Farcy

Mardi 15 mai à 20 h 30 

BLUE
À partir de 6 ans 
Blue est une plongée au cœur de 
l’Océan pour découvrir, com-
prendre, aimer un monde en-
core mystérieux et surprenant. 
Un monde où la nature invente 
des couleurs, des formes et des 
sons merveilleux.
L'océan est unique, seuls les 
hommes le mettent au pluriel. Il est partout, recouvre   
plus de 70% de la Terre et donne à notre maison sa cou-
leur et son nom : la planète bleue.
Dans cet environnement somptueux et fragile, les dau-
phins seront nos   guides pour partager cette grande 
histoire de l'océan qui est celle de nos origines et notre 
avenir. Une histoire universelle qui résonne en chacun 
de nous. 

Genre : documentaire. Film français. De Keith Scholey et 
Alastair Fothergill, avec Cécile de France

Mercredi 16 mai à 14 h 30 et 20 h 30 
Dimanche 20 mai à 15 h et 17 h 30 
Mardi 22 mai à 20 h 30 

AVENGERS : 
INFINITY WAR
À partir de 10 ans
Lorsque Nick Fury, le directeur 
du S.H.I.E.L.D., l'organisation 
qui préserve la paix au plan 
mondial, cherche à former une 
équipe de choc pour empêcher 
la destruction du monde, Iron 
Man, Hulk, �or, Captain Ame-
rica, Hawkeye et Black Widow répondent présents.
Les Avengers ont beau constituer la plus fantastique des 
équipes, il leur reste encore à apprendre à travailler en-
semble, et non les uns contre les autres, d'autant que le 
redoutable Loki a réussi à accéder au Cube Cosmique et 
à son pouvoir illimité...

Genres : science �ction, action. Film américain. 
De Joss Whedon, avec Robert Downey Jr., Chris Evans, 
Mark Ru�alo

Mercredi 23 mai à 14 h 30 et 20 h 30 
Dimanche 27 mai à 15 h et 17 h 30 
Mardi 29 mai à 20 h 30

Espace culturel du parc
Place Maurice Nilès, 120 rue Sadi Carnot
01 48 31 95 42

 Jusqu’au dimanche 3 juin 
• Exposition
Michel Danton ''Ostinato – Peintures choisies – 2008 - 2018''
du mardi au dimanche, de 12 h à 18 h (19 h le samedi), 
château de Ladoucette
        
 Jusqu'au jeudi 31 mai 
• Exposition
''Les carnets de Cerise''
Dans le cadre des rencontres BD
Entrée libre
MGB
        
 Dimanche 13 mai 
• Basket (Régional féminin)
USBD / Champigny
15 h 30, gymnase Régis Racine
        
 Du lundi 14 au samedi 19 mai 
• �éâtre
Mai en scène (p. 4)
       
 Mercredi 16 mai 
• Atelier numérique
Utiliser  un appareil photo numérique
de 10 h à 11 h 30, MGB
• Conte
de 15 h à 15 h 45, MGB
       
 Jeudi 17 mai 
• Don du sang
de 14 h à 19 h, salle du Conseil, place de l'Hôtel de ville 
       
 Vendredi 18 mai 
• Atelier numérique
Découverte des MOOCS (cours et formations accessibles 
gratuitement en ligne)
de 17 h 15 à 18 h 45, MGB
        
 Samedi 19 mai 
• Atelier numérique
Découverte des tablettes numériques Androïd
de 10 h à 11 h 30, MGB
• Football (Nationale 2 )
JAD / Beauvais
18 h, stade Charles Sage
       
 Mercredi 23 mai 
• Dépistage du diabète
(p. 6)
• Atelier numérique
Retoucher des photos avec le logiciel �e Gimp
de 10 h à 11 h 30, MGB
• Prox' Raid Aventure
(p. 11)

 Jeudi 24 mai 
• Conseil municipal
20 h, salle du Conseil, place de l'Hôtel de ville 
       
 Vendredi 25 mai 
• Atelier numérique
Applications Androïd pour tablettes et smartphones
de 17 h 15 à 18 h 45, MGB
• Humour
Les Coquettes
Tarifs : 14,30 € / 11,20 € / 8,20 €
20 h 30, Espace culturel du parc
• Fête des voisins
(p. 5)
       
 Samedi 26 mai 
• Atelier numérique
Je découvre Powerpoint
de 10 h à 11 h 30, MGB
• Conservatoire
Portes ouvertes (p. 3)
• Journée de prévention de la noyade
(p. 14)
• Fête celtique
(p. 12)
• Projection
Seuls, �lm de David Moreau, à partir de 14 ans
Dans le cadre des rencontres BD
Entrée libre, inscription conseillée
MGB
• Conte
de 15 h à 15 h 45, MGB
       
 Dimanche 27 mai 
• Grand prix cycliste
(p. 14)
• Animations sur le marché
Fêtes des mères
de 8 h 30 à  13 h, marché des 4 routes
       
 Lundi 28 mai 
 • Ciné-club 
(p. 4)
• Conseil territorial 
20 h, espace Pierre Peugeot
1, boulevard André Citroën
Aulnay-sous-Bois
       
 Mercredi 30 mai 
• Atelier numérique
Je prépare mes vacances avec Internet
de 10 h à 11 h 30, MGB
• Conte
de 15 h à 15 h 45, MGB

CINÉMA
Du dimanche mardi 15 mai au mardi 29 mai
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 Samedi 2 juin 
• Salon du développement durable
(p. 7 à 10)
       
 À partir du 9 juin 
• Salon de printemps
Union des Arts plastiques
avec à l'honneur Laurent Chevillon
du mardi au dimanche, de 12 h à 18 h
(19 h le samedi), 
château de Ladoucette

 Mardi 12 et mecredi 13 juin 
• Préinscriptions des retraités
aux sorties du 3e trimestre
salle Louis Méret et Maisons des services publics
mardi de 9 h 30 à 11 h 30 et de 14 h à 17 h
mercredi de 9 h 30 à 11 h 30
        
 Samedi 16 juin 
• Fête de la ville

UN PEU PLUS TARD...

Les coquettes
 Vendredi 25 mai 

 à 20 h 30 

Soirée celtique
 Samedi 26 mai 

 à 20 h 30 

Je t'ai rencontré par hasard
 Vendredi 8 juin 

 à 20 h 30 

Les coquettes
 Vendredi 25 mai 

PENSEZ A RESERVER LES PROCHAINS SPECTACLES
ESPACE CULTUREL DU PARC - Billetterie en cours - 120, rue Sadi Carnot - Infos : 01 48 31 95 42
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n Conservatoire

CULTURE
Ressentir la musique
Au mois de mai, place au Conservatoire. Les portes s'ouvrent à la découverte 
des instruments et les enfants jouent de concert.

t

La musique, on peut l'écouter ou la jouer. On peut aussi 
la ressentir sur toute la gamme des sentiments. Mais c'est 
oublier que si elle a quelque chose de touchant, elle peut 
aussi être tactile, voire percussive. C'est donc une excel-
lente idée que le Conservatoire propose aux Drancéens 
pour ses journées Portes ouvertes  : placer les visiteurs 
au cœur d'un orchestre d'harmonie pour qu'ils puissent 
faire cette expérience unique d'une immersion vibra-
toire. La sensation d'entendre avec ses os et ses chairs 
est à l'opposé d'une écoute au casque et se rapproche de 
celle d'un concert, sauf que cette fois, vous êtes au milieu 
d'une horde de cuivres, de bois et de percussions. Et ça 
décoi�e !

Autre approche sur la gamme des sens : toucher un ins-
trument. Se lancer dans l'étude de la harpe, de la guitare 
ou du trombone, c'est accepter d'entamer une relation 
intime qui sera faite de joies et de con�its. Un instru-
ment est un animal qu'il faudra dompter pour, en�n, ne 
faire plus qu'un avec lui, dans un échange d'égal à égal. 

Alors, comme on �atte le cheval que 
l'on s’apprête à monter, il est impor-
tant d'apprivoiser cet objet auquel 
vous allez donner vie. Enlacer une 
contrebasse, e�eurer les touches du 
piano, agripper le métal du saxo-
phone  : oui, faire de la musique est 
une histoire sensuelle qui débute par 
le toucher. Les indécis et les timides 
pourront donc, toujours lors des 
portes ouvertes, tenter une première 
approche en jouant quelques notes 
sur de multiples instruments.

Autre temps fort du Conservatoire : 
le traditionnel concert des classes 
à horaires aménagés musique 
(CHAM) des écoles élémentaires 
Roger Salengro et Voltaire. Chaque semaine, des profes-
seurs du conservatoire se déplacent au sein de ces établis-
sements pour donner, sur le temps scolaire, des cours de 
musique gratuits à presque 300 élèves. Et cerise sur le gâ-
teau, tout se termine par une représentation sur la scène 
de l'Espace culturel, la trouille au ventre, mais la �erté en 
tête. Parce que jouer devant son père, sa mère, ses frères 
et ses sœurs, c'est un peu le bonheur.

En�n, les élèves des classes de percussions vous invitent 
à voyager aux quatre coins du monde en musique lors de 
la Nuit Européenne des Musées, au Musée de l'Air et de 
l'Espace au Bourget. Au cœur des halls d'exposition, re-
traçant l'histoire de la conquête du ciel, vous assisterez 
à plusieurs concerts-voyages mêlant des musiques origi-
naires d'Europe, d'Afrique et des Amériques, aux sons 
des marimbas, xylophones, djembés ou batteries.

➲ Journée Portes ouvertes
Samedi 26 mai de 14 h à 18 h
Conservatoire de Drancy
93, rue de la République
01 48 96 39 23

➲ L'école en musique
Concert des classes CHAM
Mercredi 23 mai à 19 h
Espace culturel du parc
Entrée libre, uniquement sur réservation 
01 48 96 39 23

➲ Concerts-voyages autour des percussions
Musée de l'Air et de l'Espace du Bourget
Samedi 19 mai à partir de 18 h
Entrée libre

n Éducation

Shani Ha à Delacroix
Jeudi 3 mai, l'artiste drancéenne Shani Ha, qui vit désormais à New York, est revenue à Eugène Delacroix, 
son ancien lycée, pour l'inauguration de son œuvre ''Seuils'', créée spécialement pour la façade. 
Réalisée par les élèves du lycée Paul le Rolland, la plaque 
de plexiglas où s'inscrit ''Le monde est à nous'' a été ins-
tallée au dessus l'enseigne du lycée, présente depuis 1960. 
"Cette œuvre permanente sera visible par des générations 
entières, explique Shani Ha. J'ai écrit ''Le monde est à 
nous''. Est-ce qu'il s'agit d'une question, d'une a�rmation 
à s'approprier  par les élèves du lycée ? Qu'est-ce que ces 
mots peuvent vouloir dire  ? ''Le monde est à nous''... On 
peut le voir comme un message simple voire simpliste, mais 
cette phrase est amenée à être critiquée, questionnée au 
quotidien. C'est un objet de concept et de débats," insiste 

l'artiste. La sculpture, baptisée ''Seuils'',  investit égale-
ment un ensemble de limites et de transitions, comme l'a 
relevé le proviseur du lycée, Christophe Foubert : "Transi-
tion entre la ville et le lycée, entre l'intérieur et l'extérieur, 
entre le passé et le présent, et bien sûr le futur. Transition 
également entre le monde de l'enfance, de l'adolescence et 
de l'âge adulte. Voilà tous les di�érents sens que l'on peut 
accorder à cette œuvre.''
Le proviseur a également insisté sur la notion de vivre 
ensemble qui émerge de cette sculpture : ''C'est une invita-
tion pour les élèves à apprendre, s'instruire, se cultiver, mais 

aussi à découvrir l'autre, à apprendre à se connaître et à 
s'accepter, se dépasser individuellement et collectivement''. 
De son côté, Shani Ha a rappelé l'hyperconnexion des 
actuels lycéens : ''Vous avez le plus grand accès au monde. 
Les enjeux et la force de votre génération se jouent dans 
le lien que vous incarnez entre des concepts qui semblent 
s'opposer : réel et virtuel, éphémère et permanent, Soir et 
l'Autre (…). ''

La question du Nous
''Qu'est-ce que signi�e ce Nous  ?, questionne l'artiste. 
Nous, les Européens, nous les Français, nous les Algériens, 
nous les banlieusards, nous les parisiens... Peut-être que 
certains ne se reconnaîtront pas dans cette énumération, 
alors que d'autres s'y sont vu plusieurs fois. Mais ce Nous, 
c'est aussi nous tous aujourd'hui, les spectateurs,'' ex-
plique-t-elle. 

Le lycée Paul le Rolland associé
Ce sont des élèves de seconde et de première qui ont ré-
alisé cette œuvre, conçue en aluminium  quasiment in-
destructible. ''Elle prend la forme d'une enseigne qui re-
produit le graphisme de l'enseigne de Delacroix. L'œuvre 
qui y est accolée est à la fois le prolongement mais aussi le 
miroir'', a expliqué l'artiste.

L'artiste Shani Ha, ancienne 
élève du lycée Delacroix.

L'œuvre a été inaugurée, en présence d'Anthony Mangin, 
premier adjoint au maire et de Georges-Marie Yerro, en 
charge de l'Éducation. 


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n �éâtre 

Mai en scène a commencé
La 32e édition du festival de théâtre amateur se poursuit jusqu’au 19 mai. 
Il vous reste donc encore du temps pour en pro�ter. 

Avec Mai en scène, vous pouvez assister à des 
pièces de qualité et encourager les comédiens 
amateurs, qui ont à cœur de vous montrer de 
quoi ils sont capables, pour 3,50 € le spectacle. 
De quoi passer d’agréables moments en cette 
semaine de mai.
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Espace culturel du parc - Drancy
120, rue Sadi Carnot

Renseignements : tél. 01 48 96 50 87
culture@drancy.fr
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Du 14 au 19 mai 2018
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"Sorti en 1960, six ans après le �lm 
japonais qui l’a inspiré, Les 7 Samouraïs 
d’Akira Kurosawa, Les 7 Mercenaires 
est un western mythique. Le tournage 
au Mexique ne se déroule pas dans la 
meilleure des ambiances à cause de la 
mésentente entre Steve McQueen et Yul 
Brynner et de la surveillance de l’État 
mexicain, qui se mé�ait de la mauvaise 
image que le �lm pouvait donner de la 
nation. Mais le succès fut au rendez-vous, 
tout comme la reconnaissance du metteur 
en scène nippon de l’œuvre originale qui 
o�rit un sabre à son homologue américain, 
John Sturges."

Par Simon Chevalier

« lundi 28 mai
20 h 15, Espace culturel du parc
4 € la séance
➲ 01 48 31 95 42

n Brève    
 Ciné-club

Lundi 14 mai à 19 h
Et si on dépavait le Boul’Mich ?
De France Kadah-�eys et Armand 
Gorintin
Par la Cie l’Argile Magique

Lundi 14 mai à 21 h
Monsieur Barnett
De Jean Anouilh
Par la Cie Térence

Mardi 15 mai à 21 h
Psychadéclic
De Fabienne Carnet
Par la Cie regard de Polichinelle

Mercredi 16 mai à 19 h
Projections amoureuses
De Julia Alimasi, Sébastien Dutraive 
et Jean-François Godier
Par la Cie Tim �éâtre

Mercredi 16 mai à 21 h
Jeux de scène
De Victor Haïm
Par la Cie �éâtrix

Jeudi 17 mai à 19 h
Saucisse Show
De Frédéric Van Brussel
Par la Cie Tout en Art

Jeudi 17 mai à 21 h
La Demande en mariage, L’Ours 
et Le Chant du cygne 
(trois pièces en un acte)
D’Anton Tchekhov
Par la Cie du Zèbre

Vendredi 18 mai à 19 h
5F
De Robin R.
Par la Cie des 2 brunes

Vendredi 18 mai à 21 h
Est-ce vraiment nécessaire ?
De Frédéric Dubost
Par la Cie �éâtre Vivant Amateur

Samedi 19 mai
> à 14 h : Restitution des ateliers théâtre 
enfants, pré adolescents, adolescents et 
adultes de l’Académie des Arts
> à 16 h 30 : Restitution des cours de 
théâtre adultes du Conservatoire de 
Drancy

➲ 3,50 € pour chaque pièce,
du lundi au vendredi

➲ Entrée libre le samedi

AU PROGRAMME
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Le mot du Maire

Drancy Ville très sportive

La �n de l’année sportive approche et avec elle une moisson 
particulièrement riche en bons résultats et en performances 
d’exception.

C’est à l’évidence le fruit d’un travail continu de soutien aux 
di�érentes pratiques sportives dont les e�ectifs n’ont cessé de 
progresser pour atteindre aujourd’hui 15% de la population 
drancéenne.

D’abord la municipalité, dans le domaine des investissements, s’est e�orcée 
d’accompagner cette évolution. Chacun a pu observer que deux gymnases nouveaux 
avaient été construits et que la plupart des terrains de sport avaient été rénovés.

Il ne faut pas oublier le pôle tennis qui s’est mis en place avec la halle couverte et les 
courts de plein air et qui va encore évoluer dans les années à venir. Il nous reste encore 
à réaliser un gymnase supplémentaire et à moderniser et agrandir notre piscine.

Autant d’e�orts �nanciers trouvent leur justi�cation dans notre volonté de favoriser 
les pratiques sportives qu’elles soient de compétition et de haut niveau tout autant qu’à 
destination de tous dans le « sport loisirs » ou l’initiation des plus jeunes.

Dans cet esprit, la Ville a fortement accru le volume des subventions attribuées aux 
très nombreuses associations sportives drancéennes en le multipliant par deux. Et 
chacun peut constater qu’il ne s’agit pas « d’arroser » dans une démarche clientéliste 
ces associations qui accomplissent un travail remarquable avec des bénévoles qui 
ne comptent ni leur temps ni leur énergie. Mais bien au contraire de soutenir ces 
éducateurs dont la motivation première est l’épanouissement des adhérents.

La Ville y a ajouté une école municipale des sports qui aujourd’hui accomplit un 
travail d’initiation, de découverte des sports collectifs et même de motricité pour les 
plus petits.

Aujourd’hui, force est de constater que cet e�ort collectif produit des fruits et même 
bien au-delà des performances remarquables de nos champions.

En e�et, ce qui est primordial, à nos yeux, réside dans la part éducative de la pratique 
sportive avec un apprentissage des règles et du respect de l’autre, avec à la fois l’esprit 
de compétition et la dynamique de groupe.

La pratique sportive est avant tout une école de vie qui nourrit une attitude de tous les 
jours, faite de respect de l’autre et de partage des règles de vie commune.

Cette volonté éducative se double d’une culture de la convivialité et du bien vivre 
ensemble auxquels nous sommes très attachés.

Vive le printemps du sport à Drancy et la multiplication des pratiques et des champions.

VIE MUNICIPALE
n

Les nids-de-poule �eurissent chaque année en hiver 
et on ne comprend pas vraiment pourquoi ils ne sont 
pas rebouchés dès leur apparition. Ils sont en e�et très 
dangereux, principalement pour les conducteurs de 
deux-roues, motorisés ou non, qui doivent redoubler de 
vigilance pour éviter une chute.

Mais d'abord, d'où viennent ces trous dans la voirie ?
Ils ont plusieurs origines, qui souvent se combinent entre 
elles. Tout commence avec l'apparition de micro-�ssures 
dans le bitume. Même lorsqu'elle n'est pas soumise à un 
très important passage, une chaussée se détériore au 
�l du temps. De l'eau s'in�ltre en dessous, fragilisant 
un peu plus ce revêtement. Or, cette année, nous avons 
connu six mois particulièrement humides ! Deux facteurs 
viennent alors accélérer cette détérioration : le gel, qui fait 
gon�er ces poches d'eau, et le sel qui crée une réaction 
chimique qui fait fondre la glace. En quelques minutes, 
la température de surface diminue de 4 à 7 °C, créant un 
choc thermique qui fragilise un peu plus le bitume. Et 
après s'être in�ltré sous la couche roulante, le sel va en 
plus ronger la chaussée en profondeur. Voici pourquoi, 
d'année en année, on en utilise de moins en moins et 
seulement sur les voies à fort passage.

D'autres facteurs entrent en ligne de compte, comme la 
fréquentation ou la présence de véhicules lourds. Or, il n'aura 
échappé à personne que les rues – et les trottoirs – de Drancy 
sont fréquentées par un nombre croissant de camionnettes.
Voici donc pourquoi la sortie de l'hiver laisse les chaussées 
dans un triste état. Pour s'en prémunir, il faudrait que les 110 
kilomètres de rues drancéennes soient refaits au moins tous 
les 10 ans. Autant dire que c'est impossible.

Mais pourquoi ne rebouche-t-on pas ces nids-de-poule 
dès leur apparition ? 
Tout d'abord, parce qu’il faut un certain temps aux services 
techniques pour les recenser. Ensuite, parce qu'il faut que 
la chaussée soit totalement sèche, y compris dans sa partie 
souterraine, et qu'il fasse une température de plus de 5° pour 
pouvoir utiliser un enrobé à chaud, bien plus durable et 
e�cace que celui à froid. 
Voici pourquoi il faut attendre le printemps pour combler 
les nids-de-poule. Di�érents camions vont tourner dans 
tous les quartiers. Le coût des réparations est estimé à 
130 000 €. 

     Travaux   

Des trous dans la chaussée
Une campagne débute a�n de combler les nids-de-poule des rues drancéennes qui, pour certaines, ont bien 
sou�ert cet hiver.

n Quartiers



LIBRE OPINION
Élus À gauche pour Drancy
solidaires ensemble
Plan Borloo : une ambition qui ne se donne pas les 
moyens de réussir
Une 1ere lecture du plan Borloo laisse espérer une nou-
velle impulsion pour les quartiers, les villages, les villes 
populaires.
Nous partageons le principe d’Egalité républicaine 
qui est un des �ls conducteurs du rapport. Nous par-
tageons aussi le diagnostic, mais nous tirons la son-
nette d’alarme sur les solutions qui ne permettent 
pas de répondre aux besoins : L’Etat doit renforcer les 
services publics (notamment de justice, d’éducation 
et de sécurité). Il doit garantir l’égalité, la solidarité 
pour tous. Ainsi par ex, il faut lutter contre la pénu-
rie de médecins, et pour cela il faut lever les « numérus 
clausus » et mieux payer les professionnels. Il faut lut-
ter aussi contre la concentration des di�cultés dans les 
quartiers : un plan ambitieux contre la pauvreté doit 
voir le jour, par l’augmentation du pouvoir d’achat, 
des salaires, en revoyant les critères d’attribution des 
logements sociaux… Les moyens �nanciers doivent 
être dégagés, au lieu d’être gaspillés dans les dispositifs 
d’exonération �scale.
L’État doit être comptable de l’argent public, en lien 
avec les représentants des syndicats, des entreprises, 
des associations, des élus, des professionnels, des usa-
gers. Nous avons besoin de toutes les expertises, de 
toutes les bonnes énergies dont la France regorge. La 
balle est dans le camp de Macron et son gouvernement 
; à eux d’avoir de l’ambition pour les quartiers, les vil-
lages, et les villes populaires. 
Olivier Valentin et Nathalie Vasseur

Élus Drancy autrement
Taxe foncière : Drancy 5ème ville du 
département ayant le plus augmenté 
entre 2011 et 2016
Depuis longtemps déjà le journal 
municipal est devenu l’outil de 
propagande préféré de la majorité.
Elle di�use donc l’information 
mensongère que les taxes locales 
n’auraient pas augmentée depuis 9 ans.
On oublie de dire au passage que les 
augmentations ont été votées par les élus 
Drancéens de l’agglomération et présidé 
par M. Salini.
L’observatoire de l’Union Nationale des 
Propriétaires Immobiliers a démontré 
par son classement que Drancy était 
la 5ème ville du département ayant le 
plus augmenté sa taxe foncière sur le 
département.
En y intégrant la Taxe d’Enlèvement des 
Ordures Ménagères on passe à la 3ème 
place.
En se basant sur les données des impôts, 
on réalise que la réalité est bien éloignée 
de la version di�usée par l’UDI.
Hacène Chibane - 06 20 65 24 48 
contact@drancy-autrement.fr

LIBRE OPINION

LIBRE OPINION
Majorité municipale
Lire et comprendre
Ce n’est visiblement pas à la portée de 
tout le monde.
La lecture des chi�res de l’UNPI est 
pourtant claire.

Depuis 10 ans les taux municipaux de 
taxe foncière n’ont pas bougé.
Depuis 10 ans, les valeurs locatives �xées 
par l’Etat ont progressé de 6.5%.

Par ailleurs, les deux intercommunali-
tés successives ont imposé de mettre en 
place deux taux complémentaires (4.61% 
en 2009 et 2.42% en 2015) avec les re-
cettes correspondantes qui ne vont pas 
dans les caisses de la Ville.

En�n, le Conseil Départemental Socia-
liste a fait grimper son taux de 9.64% à 
16.29%. C’est-à-dire + 51% que l’on doit 
aux amis de Monsieur CHIBANE !
Les faits sont têtus et notre conduite sans 
équivoque.
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VIE MUNICIPALE
Diabète : l'importance du 
dépistage
Le Centre communal d'action sociale (CCAS), en partenariat avec le Lions club 
Drancy Azur, propose à tous les Drancéens un dépistage gratuit du diabète, 
mercredi 23 mai. 

Le diabète est une maladie insidieuse : indolore, elle peut long-
temps passer inaperçue. Pour éviter les complications, le CCAS 
s'est associé au Lions club Drancy Azur dans le cadre d'une cam-
pagne nationale de dépistage. Deux minutes su�sent pour le dé-
pistage et l'analyse, venez nombreux ! 

Pourquoi se faire dépister ? 
Le diabète de type II, qui représente 90 % des cas, est souvent 
diagnostiqué suite à des complications, parfois graves, chez 
le patient. Or, le nombre de personnes diabétiques augmente 
chaque année avec environ 200 000 nouveaux cas, notamment 
chez les adultes de plus en plus jeunes. Au facteur héréditaire, 
s'ajoutent les conséquences d'une alimentation déséquilibrée, 
trop riche en graisses et en sucres. Si on ne guérit pas du diabète, 

il est pourtant possible d'adapter son mode de vie et d'obtenir un 
traitement pour vivre bien et surtout longtemps dans de bonnes 
conditions. Mais encore faut-il savoir que l'on est diabétique !

Les complications liées au diabète 
Si la maladie n'est pas depistée assez tôt, elle est généralement 
découverte au stade de graves complications  : infarctus, AVC, 
cécité, insu�sance rénale, amputation des membres inférieurs... 
Ces complications ne sont pas une fatalité et peuvent être évitées 
grâce à un traitement adapté. 

Mais au fait, c'est quoi le diabète ?
Le diabète est une maladie chronique qui survient lorsque le 
pancréas* ne produit pas assez d'insuline** ou lorsque l'orga-
nisme n'est pas capable d'utiliser e�cacement l'insuline qu'il 
produit. Cela se traduit par un taux de sucre dans le sang (glycé-
mie) élevé : on parle d’hyperglycémie.

* organe situé au niveau de l'abdomen
** une hormone dont le rôle est de faire entrer le sucre provenant 
de notre circulation sanguine dans nos cellules a�n de l'utiliser et/
ou de le stocker

Que faire si je suis diagnostiqué diabétique ?
Vous devez prendre rendez-vous avec votre médecin traitant, qui 
vous indiquera les démarches à suivre et le régime alimentaire à 
adopter, notamment votre apport en sucre.

Le diabète, en chi�res
• Une personne meurt toutes les 17 minutes à cause du diabète
• 10 000 personnes sont amputées chaque année
• 1ère cause de cécité
• 1ère cause de dialyse rénale
• En 2030, le diabète sera la septième cause de décès dans le monde

Bilan de la journée de dépistage 2017
- Près de 200 personnes se sont fait dépister. 

➲ Dépistage gratuit
Mercredi 23 mai
de 9 h à 17 h
salon Petieu
27, rue Roger Petieu

n Santé

n Événement
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Samedi 2 juin : une ville 
durable pour tous
La 13e édition du salon du développement durable est 
lancée. Parce que la protection de notre planète et de 
nos ressources est plus que jamais d'actualité, chacun 
a un rôle à jouer. 
On peut trouver que ''développement durable'' est un terme galvaudé. Pourtant, c'est 
bien parce qu'il s'agit d'un nouveau mode de vie qui permettra de vivre mieux, de pré-
server notre environnement, et de limiter vos dépenses, que Drancy se mobilise, encore 
et toujours. La Ville a fait du salon du développement durable un rendez-vous incon-
tournable pour tous les Drancéens. Découvertes, conseils utiles et ludiques pour faire 
des économies et adopter une consommation raisonnée : tout est la portée de n'importe 
quelle main drancéenne si elle se déplace au parc de Ladoucette. Vous y retrouverez, 
comme chaque année, des animations et des ateliers ludiques proposés par des services 
municipaux, des entreprises et des associations. Sans oublier : la tombola... L'objectif du 
salon est de sensibiliser un maximum de Drancéens aux bonnes pratiques mais aussi de 
leurdonner les clefs pour consommer di�érement.

DOSSIER

Bernadette Vandenabelle,
adjointe au maire en charge du Développement durable

Que pouvez-vous nous dire des actions de la ville en 
matière de développement durable ?
À Drancy, le développement durable n'est pas juste un 
mot à la mode, il est pris très au sérieux. En témoignent 
nos nombreuses actions de sensibilisation et les aides que 
nous proposons à l'ensemble des Drancéens, pour leur 
permettre de consommer mieux et de faire des économies 

tout en protégeant nos ressources, quelles qu'elles soient. Isolation des combles pour 
1 €, distribution de composteurs, sensibilisation au tri par nos jeunes en service ci-
vique, constructions ''vertes'', comme l'extension de Jean Macé ou le nouveau groupe 
scolaire Jules Ferry... La dernière en date est l'aide pour l'achat d'un vélo ou d'une 
trottinette électrique (lire p. 11). La municipalité est sur tous les fronts et ça se voit 
dans les faits. 

Pourquoi se déplacer sur le salon ? 
On est plus ou moins sensible à la notion de développement durable, plus ou moins 
impliqué, mais on ne peut pas nier aujourd'hui que consommer di�éremment est 
absolument indispensable. 
Si vous êtes sensibles à cette cause, le salon du développement durable vous permettra 
de faire le plein de bons plans, de trouver des trucs et astuces que vous ne connaissez 
peut-être pas encore, de vous mettre au goût du jour sur la dernière façon de consom-
mer ''vert''. 

Si votre sensibilité est moindre, peut-être que votre porte-monnaie peut vous 
convaincre. Pourquoi ? Tout simplement parce que développement durable rime avec 
économie. Éteindre les lumières quand on quitte une pièce, limiter la durée d'une 
douche, ne pas laisser ses appareils en veille mais les éteindre complètement, tous ces 
petits gestes produisent des miracles ! Non seulement votre facture baisse, mais en 
plus vos gestes sont béné�ques pour notre planète. C'est du gagnant gagnant. Le salon 
du développement durable, c'est aussi ça, apprendre à faire des économies en consom-
mant mieux. Pourquoi se priver ? 

Le mot de l'élue



Rendez-vous aux jardins, un événement national repris par 
l’association Drancy Ville Fleurie, tombe cette année à la 

même date que le salon du développement durable. 
Vous pourrez donc retrouver les deux événements en même 

temps dans le parc. Voici le programme de chacun d’eux.
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Salon du développement durable

• ateliers culinaires "bio et équitable" avec African cuisine
14 h, 15 h et 16 h
• ateliers autour de l’eau, avec le Sedif et Veolia Eau
• collecte des déchets ménagers : animations autour de l’intérêt du 
tri et de la récupération avec le Syctom
• ateliers pour les jeunes enfants sur la protection des oiseaux, la 
biodiversité, avec la ligue de protection des oiseaux (LPO) et Plaine 
environnement
• sensibilisation à la vie de l’abeille et création ludique à la cire 
d’abeille avec l’Abeillaud
• le cheval en ville avec les attelages de Sacy, tour dans la ville
• éco pâturage, avec la participation des animaux du parc 
• théâtre déambulatoire "La sorcière et la déchetterie"
• la science pour tous, avec l’association Science ouverte
• animation musicale

• animations �orales et jardinage avec le service Parcs et jardins et 
l’association Drancy Ville Fleurie

• chau�age : "passage du �oul au gaz" avec GRDF
• conseils en énergie avec le service municipal Énergie/
Développement Durable et l’agence locale de l’énergie Paris Terres 
d’Envol
• isolation : les combles à 1 €
• compost : distribution de composteurs et formation à leur 
utilisation
• mobilité : véhicules légers au biogaz avec GRDF
• mobilité électrique et hydrogène

• L’AMAP (L’A Main Au Panier) (bio)
• apiculteurs drancéens (bio)
• boulangerie et pâtisseries (bio)
• fromager (bio)

LE PROGRAMME
samedi 2 juin, de 10 h à 19 h

parc de Ladoucette

DOSSIER

 Rendez-vous aux jardins

• peinture sur bois, nichoires, 
avec Jocelyne Neris

• orchidées de Seine-Saint-Denis
• Drancy Ville Fleurie

• jardin du cheminot
• association française pour l’étude 
du sol (AFES)

• Le panier d’à côté (con�tures, safran, cidre, jus de pomme)
• plats et produits créoles
• maraîcher (produits frais, fruits et légumes)
• fromagerie Ganot (petits cœurs à la crème)

P U B L I C I T É

FLEURISSEMENT

INFORMATIONS

GASTRONOMIE

ANIMATIONS 

ET ATELIERS

Les temps forts du salon

10 h 30

petit-déjeuner bio et équitable avec 

une dégustation du miel drancéen

12 h

 inauguration avec un lâcher 

de colombes par l’association 

de colombophilie du 

Blanc-Mesnil/Drancy 

17 h 30

 tirage au sort de la tombola

1er lot à gagner : un vélo ou une          

trottinette électrique



L’eau : un bien précieux
En France, l’eau coule du robinet. C’est une habitude. Comme une évidence. 
Pourtant, ce ne fut pas toujours le cas. Mais nous le savons tous : l’or bleu est en 
danger sur Terre. L’eau douce est rare et l’eau potable un privilège.

Quelques chi�res

• L’ensemble des eaux douces représente 2,8 % du volume global d’eau sur terre. 
Dans ce faible pourcentage, les glaces et les neiges permanentes représentent 2,1 % 
et l’eau douce disponible 0,7 %

• La pénurie d’eau a�ecte quatre personnes sur dix 
• 2,1 milliards de personnes n’ont pas accès à des services d’eau potable sûrs 
• 4,5 milliards de personnes manquent de services d’assainissement sûrs 
• 80 % des eaux usées retournent dans l’écosystème sans être traitées ou réutilisées 
• 340 000 enfants de moins de cinq ans meurent chaque année de maladies 

diarrhéiques 
• L’agriculture représente 70 % du prélèvement d’eau mondial
• La France est équipée d’un million de kilomètres de canalisations pour 

acheminer l’eau potable, soit 40 fois le tour de la Terre

Pro�tons-en ! Nous avons la chance de pouvoir étancher notre soif en toute sé-
curité, de laver notre linge avec de l’eau claire ou de nous asperger en chantant 
sous la douche. Ce n’est pas le cas partout. De nombreux Drancéens, nés sous 
d’autres cieux, peuvent en témoigner  : l’eau, c’est la vie. Alors, pro�tons-en, 
mais économisons-la ! Nous connaissons tous les gestes nécessaires pour ne 
pas la gaspiller inutilement. En France, nous consommons environ 150 litres 
d’eau du robinet par jour et par personne. Nous en utilisions 6 à la �n du 19e 

siècle. 
Mais surtout, n’hypothéquons pas la qualité de vie des générations à venir, 
celles de nos enfants. Si l’eau nous semble éternelle, rien ne nous dit que dans 
quelques décennies il en sera de même.

Un trajet sinueux

L’eau qui coule dans les robinets drancéens vient de la Marne. Elle est 
traitée dans l’usine du Syndicat des eaux d’Île-de-France (SEDIF) gérée par 
Véolia Eau d’Île-de-France, à Neuilly-sur-Marne. Elle est ensuite stockée, 
avant de partir dans le réseau de distribution.
Le traitement des eaux usées suit exactement le trajet inverse. Elles sont 
transportées par des canalisations jusqu’aux usines de traitement des eaux 
usées, encore appelées stations d’épuration, a�n d’être assainies, c’est-à-
dire débarrassées des substances les plus toxiques qu’elles contiennent. 
Une fois épurées, elles sont rendues aux rivières où elles peuvent participer 
à nouveau à leur cycle naturel.

Le traitement de l’eau 

2 3 4 5 6 7

1

1

2

3

Usine de production d’eau potable

Dégrillage et tamisage : élimination des gros déchets 
puis des déchets plus petits

Coagulation-Floculation-Décantation : un coagulant 
est ajouté pour que les déchets minuscules se regroupent 
en flocons et tombent au fond des bassins de décantation

Filtration sur sable : les petites particules présentes 
dans l’eau sont arrêtées par le sable

Ozonation : destruction par ozone des virus et des bactéries

Filtration sur charbon actif : élimination 
des micropolluants comme les pesticides

Désinfection finale par ajout d’une toute petite 
quantité de chlore

4

5
6

7

Produire de l’eau potable

Comme le lait sur le feu

L’eau est la denrée alimentaire la plus fortement réglementée et surveillée. 
Elle est contrôlée tout au long du processus, y compris à la sortie du 
robinet. À Drancy, c’est l’Agence régionale de santé qui en est chargée. Une 
vingtaine de points de prélèvement sont dispersés dans la ville, du foyer de 
la rue d’Alsace-Lorraine à la caserne des sapeurs-pompiers, en passant par 
le collège Liberté, le stade Maurice Baquet, l’école Diderot ou la pharmacie 
de la place Maurice Nilès. Environ deux fois par mois, une quarantaine de 
paramètres sont analysés. Les résultats sont a�chés en mairie et dans les 
di�érents lieux de collecte.
Le bilan est clair, comme de l’eau de roche : en 2017, l’indicateur global de 
qualité est a�ublé d’un grand A.

Une double économie

La meilleure façon de ne pas gaspiller de l’eau est de ne pas la prélever. Une eau 
potable qui coule pour rien se retrouve inexorablement dans les canalisations 
d’eaux usées et donc devra être traitée pour retourner dans la nature. L’économiser 
est donc essentiel. 
Il faut fermer ses robinets. Nous le savons tous. Mais il est encore plus important 
de maîtriser ses consommations. Saviez-vous qu’il faut 13 500 litres d’eau 
pour produire 1 kg de bœuf ? 5 263 litres pour 1 kg de coton ? 590 litres pour 
1 kg de pommes de terre ? 18 litres pour 1 litre de carburant ? 400 000 litres pour 
1 voiture ? 750 000 litres pour 1 tonne de papier journal ?
Mais maîtriser sa consommation permet aussi de réduire une facture qui n’ira 
qu’en augmentant si nous continuons de polluer l’eau . Voici quelques exemples :
• Réduire le temps passé sous la douche de 15 à 5 minutes : 
   jusqu’à 200 €/an/personne
• Réduire de 10 minutes par jour l’eau qui coule inutilement 
   (vaisselle...) : jusqu’à 200 €/an
• Réparer les fuites d’eau : jusqu’à 1000 €/an
• Remplir complètement ses machines : jusqu’à 20 €/an
Boire de l’eau du robinet, très bonne pour la santé, plutôt qu’un pack de 6 
bouteilles/semaine, permet d’économiser 60 €/an/personne.

Salle Petieu, 
jeudi 22 mars. À 
l’occasion de la 

journée mondiale de 
l’eau, Malcolm, un 

animateur du SEDIF, 
explique à des 

enfants de CP, CE1 
et CE2, comment 

l’eau est traitée 
dans les usines.

Ce même jour, au 
stade nautique. 
Après une brève 
présentation, 
par Yan Verrier, 
directeur de 
l’établissement, de 
nos consommations 
et des façons 
d’économiser 
l’eau, deux classes 
de Jean Macé lui 
posent toutes sortes 
de questions. "Et 
si on fait pipi dans 
l’eau ?"
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Drancy et l’eau de puits
HISTOIRE

"Le président expose au conseil toute la 
di�culté qu’éprouvent les habitants de la 
commune et les nombreux ouvriers de son 
vaste territoire composé de 800 hectares 
pour avoir de l’eau potable, étant obligés 
pendant les grandes chaleurs, au milieu du 
travail de la moisson, d’aller disputer aux 
moutons et aux chiens l’eau de quelques 
mares éparses dans la plaine". Nous 
sommes le 1er avril 1858 et le conseil, réu-
ni sous la présidence du très lyrique maire 
Samuel Victor Houdart assisté, confor-
mément à la loi, de deux des Drancéens 
les plus imposés, M. Bossu et Loichet, se 
décide en�n à prendre le taureau par les 
cornes. Voici en e�et de longues années 
que la question de l’eau potable est le sujet 
récurrent de plaintes répétées des habitants. 

Histoire d’eau
La situation est compliquée, mais pas 
unique. Imaginez celle de Paris, qui en 
1859 allait s’agrandir presque jusqu’aux 
limites actuelles, et son million et demi 
d’habitants  ! Le 19e siècle fut celui de la 
bataille de l’eau et de l’assainissement, car 
avec le déplacement des populations dû
à la révolution industrielle et l’exode ru-
ral, il fallait assurer le développement de 
sa ville, mais aussi un minimum de santé 
publique. "Nous buvons 90 % de nos ma-
ladies" expliquait Pasteur. Ainsi, en 1832, 
1849 et 1853 une épidémie de choléra ra-

vagea la France, Paris compris :  les boues 
noires des pavés, les fuites des fosses d’ai-
sance et les souillures des cimetières pol-
luaient l’eau des puits peu profonds.
À Drancy, la décision fut donc prise  : il 
fallait creuser un puits artésien, "considé-
rant que la privation d’eau potable est un 
�éau dont le pays sou�re depuis trop long-
temps, et que ce sera toujours un obstacle à 
l’augmentation de la population que devra 
nous amener l’établissement de la station 
projetée entre Drancy et Le Bourget de la 
ligne de chemin de fer de Soissons". Ce 
type de puits est assez simple : l’eau, cap-
tée à une centaine de mètres, entre deux 
couches solides pour éviter les pollutions, 
remonte dans une canalisation avec la 
pression. 

Un emplacement méconnu
Où était-il situé ? Les archives ont gardé 
la trace de la "place publique", sans doute 
celle de la mairie et de l’église, mais il ne 
�gure sur aucun plan. Néanmoins, une 
délibération de mai 1856, donc avant le 
forage réalisé en 1859, indique que des 
recherches venaient d’être menées dans 
le "chemin vicinal des Marais [l’actuelle 
rue Anatole France], où des anciens de la 
commune annonçaient avoir connu une 
source". Il est donc aussi possible que ce 
puits fut creusé vers l’emplacement de 
l’église Sainte-Louise actuelle.

Drancy - où l’on trouvait encore le ru de la 
Molette, de nombreuses mares et des puits 
dans toutes les fermes - avait dorénavant 
de l’eau potable. En�n, pas tant que cela 
puisqu’en février 1866, on constatait que le 
puits "n’a pu nous donner de l’eau potable 
qu’à 4,5 mètres en contrebas du sol, ce qui 
a nécessité l’établissement d’une pompe 
dans le tube du puits". Au �nal, on ne peut 
aspirer que "5 à 6 sceaux de continu" et "les 
sables de la source engorgent le tube". En 
conclusion, on décide de construire, en 
contrebas du niveau de l’eau, un réservoir 
de 6 mètres de profondeur, en meulière, 
doublée sur la partie basse d’un contrefort 
en béton.

Il fallut encore désensabler le tout en 1874 
et changer la pompe hors d’usage l’année 
suivante. Mais on ne pense pas toujours à 
tout. En 1882, force est de constater que, 
"dans les années humides, les eaux étran-
gères suintent au travers des parois supé-
rieures non doublées de ciment, commu-
niquant à la bonne eau leurs mauvaises 
propriétés et la rende impropre aux usages 
culinaires". On bétonne donc le haut du 
réservoir et on en pro�te pour désensabler 
à nouveau, changer la pompe et remplacer 
les dalles "usées par les pieds des ména-
gères qui viennent à l’eau".

En�n, des robinets !
En septembre 1889, il faut pourtant se 
rendre à l’évidence  : la population, en 
10 ans, vient de doubler, passant de 500 
à 1000. On ne peut plus se contenter du 
puits artésien. La Municipalité reprend 
alors contact avec la Compagnie des eaux, 
puisque, quatre ans auparavant, on avait 
abandonné l’installation de l’eau cou-
rante à Drancy  : la construction du pre-
mier groupe scolaire venait de mettre à 
mal les �nances de la ville. 
Mais on avance à pas feutrés. En août 
1892, on se demande si "l’eau de la Marne 
peut être contaminée par l’adjonction de 
l’eau de la Seine, et par conséquent une 
cause de danger pour la santé publique". 
Quelques mois auparavant, c’était un 
con�it avec la société des chemins de fer 
du Nord qui avait retardé le projet. 
Finalement, c’est en 1893 que 8 conseillers 
sur 10 votèrent la reprise des négociations 
et tout était signé en 1894. L’installation 
de l’eau à Drancy pouvait débuter. 

Sur cette carte postale de Paris-Campagne datant du début du XXe siècle, on aperçoit, à droite, un réservoir d’eau. Avant l’installation de l’eau 
courante, c’est ainsi que l’on conservait celle tombant du ciel. De nombreuses maisons en possédaient. Un siècle plus tard, ils réapparaissent 
dans le cadre du développement durable, notamment pour arroser les jardins.

Il n’y a pas si longtemps, durant toute la seconde partie du 19e siècle, il fallut s’en remettre à un seul puits 
pour désaltérer des Drancéens assoi�és.

Si vous possédez un indice, un 
souvenir familial ou une photo de 

ce puit ou de son emplacement, 
n’hésitez pas à nous contacter au 

01 48 96 45 26 ou 
redaction@drancy.fr

10 Drancy immédiat - n°362 - du 16 au 31 mai 2018
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n Développement durable

Payer moins cher
La ville s'associe à Wikipower pour proposer aux Drancéens de se regrouper a�n de faire baisser leurs 
factures. La première concerne le gaz et l'électricité, la seconde l'achat d'un vélo ou d'une trottinette électrique. 
Explications.

VIE MUNICIPALE

On connaît le principe de l'achat chez le grossiste  : ob-
tenir une grosse quantité de produit pour un prix avan-
tageux. Avec Wikipower, le principe est le même. Les 
Drancéens se regroupent pour faire baisser les prix : plus 
nous sommes nombreux, plus les prix sont intéressants !

 Électricité et gaz

Que vous soyez gaz, électricité ou les deux, Wikipower 
propose de mettre en concurrence di�érents fournis-
seurs a�n d'obtenir le meilleur prix. 

Qui peut s'inscrire à un achat groupé ?
La participation à un achat groupé est ouverte à tout 
consommateur d'électricité et/ou de gaz qui reçoit des 
factures à son nom, quel que soit son fournisseur actuel. 
Peuvent s'y inscrire les ménages (propriétaires ou loca-
taires à condition que le contrat et les factures soient 
établis à leur nom), les indépendants et les petites entre-
prises (consommation inférieure à 36 000 kWh et comp-
teurs inférieurs à 36 KVA)

Comment ça se passe ?

 Inscriptions jusqu'au 9 septembre. 
Les Drancéens s'incrivent gratuitement en complétant 
un formulaire d'inscription sur drancy-energie.fr. 
Vous n'aurez aucune obligation de souscrire l'o�re sélec-
tionnée ensuite. 

 Mise en concurrence des fournisseurs : 11 septembre. 
Les critères de sélection  : la compétitivité �nancière, le 
caractère 100 % vert de l'énergie et la qualité du service. 

 Période de souscription : du 17 septembre au 15 octobre. 
Les Drancéens décident ou non de souscrire l'o�re.

J'ai déjà un contrat, puis-je participer ? 
Bien sûr, vous pouvez changer de fournisseur à tout mo-
ment, sans payer d'indemnités de rupture. Votre nouveau 
fournisseur se charge de toutes les démarches admnis-
tratives envers votre ancien fournisseur. Si le fournisseur 
sélectionné dans le cadre de l'achat groupé est votre four-
nisseur actuel, vous pouvez, généralement, tout de même 
béné�cier des économies et des réductions négociées. 

 Vélos et trottinettes électriques

Rouler les cheveux au vent, sans trop d'e�orts ; aller au 
bureau, sans arriver tout transpirant... Vous le savez, le 
vélo et la trottinette électriques sont faits pour vous. 
L'achat groupé a démarré le 6 mai, lors du Jour de la Terre. 
Pour les retardataires, il est encore temps de s'y mettre en 
allant sur drancy-energie.fr. La mise en concurrence des 
fournisseurs se fera le 25 mai, mais il sera toujours pos-
sible de s'inscrire une fois l'o�re connue. Ensuite, l'achat 
se fera entre septembre et octobre.

L'aide à l'achat, qui à droit à quoi et pour quoi ?

La volonté de la Ville de lutter contre les émissions de 
CO2 et de participer à la protection de la santé pu-
blique se traduit par l'attribution de di�érentes sub-
ventions incitatives. 

 Vélo électrique
La ville accorde une subvention de 200 € pour les 
Drancéens imposables, et de 100 € pour les non-im-
posables. Pour ces derniers, l'État verse également une 
subvention de 100 €. Autrement dit, tout le monde a 
droit in �ne au même montant. La subvention est cu-
mulable avec l'achat groupé. 

 Voiture électrique
L’aide à l’achat d’une voiture électrique est de 1 500 € 
pour l’acquisition d’une voiture électrique neuve  ou 
750 € pour la location avec option d’achat d’un véhi-
cule électrique. 

 Les conditions pour obtenir une subvention
Une seule aide est accordée par foyer et toutes les 
pièces demandées doivent présenter la même adresse 
à Drancy. 
Pour l'obtenir, il faut fournir :
• une facture d’achat ou un contrat de leasing pour la 
voiture
• un justi�catif de domicile de moins de 3 mois 
• le dernier avis d’imposition 
• une pièce d’identité 
• un relevé d’identité bancaire 

➲ Service municipal Énergie et développement durable
01 48 96 39 21
Pour participer aux achats groupés 
drancy-energie.fr

n Politique de la Ville
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 Un voyage en train à vapeur
L'association drancéenne MFPN vous 
invite à réaliser un Paris-Arras dans 
un train à vapeur conduit par la Paci�c 
231K8.
« Samedi 26 mai
➲ Tarif : à partir de 79€ depuis Paris. 
Visite du centre historique minier ou du 
mémorial franco-canadien de Vimy
➲ Inscriptions et renseignements : 
voyages.mfpn@gmail.com

 Vide-grenier avec la Croix-Rouge
« samedi 26 mai de 8 h à 18 h, parking 
du marché des Quatre Routes
➲ Tarif : 25 € l’emplacement.
Inscriptions : jusqu'au 24 mai, hors 
jours fériés de 17 h à 19 h, 31 bis, avenue 
Marceau 06 76 29 86 42 

 La Croix-Rouge : devenez bénévoles 
Vous souhaitez mettre à pro�t une 
partie de votre temps libre pour vous 
engager dans une activité bénévole et 
vous êtes attiré par le secourisme ? La 
Croix-Rouge Française, Unité locale 
Aéroport Le Bourget, est actuellement 
à la recherche de personnes motivées 
pour rejoindre son équipe de secouristes.
Vous interviendrez sur les postes de 
secours lors d’événements culturels 
et sportifs (Course cycliste, Stade de 
France, événements sportifs locaux) et 
travaillerez en collaboration avec des 
professionnels des services d’urgence 
(SAMU, Pompiers). Aucune compétence 
technique n’est exigée. La Croix-Rouge 
se charge de vous former gratuitement 
aux diplômes de secourisme. Vous 
êtes dynamique, motivé et savez gérer 
des situations qui peuvent s’avérer 
stressantes. Vous aimez le travail en 
équipe et le contact avec le public, alors 
nous sommes prêts à vous accueillir.
➲ ul.lebourget@croix-rouge.fr
➲ Geneviève Diabaté 06 33 67 62 72

 Médaille militaire de Marcel Millet
Robert Janssens, lui-même décoré de 
la légion d'honneur et de la médaille 
militaire, a remis la médaille militaire à 
Marcel Millet, le 19 mars 2018.

n Brèves

Le sens de la fête
Les Bretons savent y faire : avec leurs multiples cousins celtes, ils nous concoctent 
une journée, entre danses et musiques. Crêpes comprises.

C'est une réunion familiale où tous les amis sont invités. Le Cercle 
celtique Douar Breizh, qui avant 2013 était celui des amoureux 
de la Bretagne, n'ira pas vous demander votre certi�cat de celti-
tude avant de vous laisser entrer. Un seul impératif pour prendre 
part à cette journée : accepter d'entrer dans la danse. En e�et, on 
n'assiste pas à une fête comme celle-ci. On y participe.
Alors, durant l'après-midi, dans le parc, il y aura de la musique. 
Traditionnelle, certes, mais n'oublions pas que les rythmes cel-
tiques sont aux origines de tout ce qui s'écoute de populaire de-
puis plus d'un demi-siècle. Ainsi, il se murmure qu'à la �n de 
l'année, à l'occasion du Téléthon, le Cercle s'associerait avec les 
bikers des Confédérates pour une animation commune. Ce ne 
serait pas très étonnant.

Il y aura donc de la musique, mais aussi de la danse. La Bretagne 
sera évidemment à la fête, mais l'Irlande et l'Écosse ne seront pas 
en reste. C'est là que les visiteurs seront mis à contribution : cha-
cun d'entre eux aura la possibilité d'apprendre les premiers pas, 
sans se soucier du qu'en dira-t-on puisque tout le monde sera un 
peu novice en la matière.

Qui dit Bretagne, dit crêpes. En déguster une, c'est bien. Mais 
que vos enfants apprennent à en faire, c'est encore mieux. Après, 
chaque dimanche pourrait prendre des airs de Chandeleur. Et 
pendant que les marmots mettront la main à la pâte, les parents 
pourront aller s'adonner à un jeu de palets.

En�n, toujours pour les enfants, mais aussi pour les parents, les 
contes seront au rendez-vous. Et en matière de contes, les Bretons 
ont un imaginaire pétri de légendes séculaires, de forêts enchan-
tées, de table ronde et de fées magiques.

Le soir venu, changement de décor. C'est à l'Espace que cela se 
passe. Tout ce que vous aurez appris dans l'après-midi, vous 
pourrez le mettre en pratique lors d'une grande fête musicale et 
dansée.

Pour nous résumer : prenez de bonnes chaussures, laissez votre 
timidité au vestiaire et décommandez votre sortie en boîte. Après 
une telle journée à guincher en ronde, en chaîne, en quadrette ou 
en couples, vous serez bien épuisés.

n Événement

LE PROGRAMME

La fête dans le parc de Ladoucette
De 14 h à 19 h 30 - Entrée libre 

Dé�lé dans le parc
Départ 14 h près de l’entrée (côté Espace culturel)

Spectacles au théâtre de verdure (près du château)
de 15 h à 18 h 30

Danse et musique : prestations scéniques, aubades, 
initiations aux danses celtiques
• 15 h 00 : Cercle Celtique Labour Ha Kan
• 15 h 20 : Bagad Keriz
• 15 h 40 : Cercle Celtique Kan ar Mor
• 16 h 00 : initiation danses bretonnes
• 16 h 30 : le Montmartre Highlanders Pipe Band
• 16 h 50 : Cercle Celtique Breiz Hor Bro
• 17 h 15 : initiation aux danses écossaises
• 17 h 35 : Bagad Keriz
• 17 h 50 : tous les cercles ensemble
• 18 h 00 : initiation aux danses irlandaises et country

Mini fest-deiz (théâtre de verdure)
de 18 h 30 à 19 h 30

Contes celtiques (chants, danse et musique)
Par les conteuses-raconteuses
Ballade contée au pays des korrigans
Tout public (à partir de 5 ans)
Conteuses et musicien vous emmèneront lors d’une ballade 
contée découvrir des personnages étonnants et des histoires 
merveilleuses. Ces histoires de fées, dolmens, forêts enchantées 
de Haute-Bretagne, incluant des moments participatifs joués, 
chantés ou dansés avec le public, permettront aux petits et 
grands de découvrir une Haute-Bretagne à l’univers joyeux, 
tendre et poétique.
• 14 h 45 : 1re séance : rendez-vous près du manège
• 17 h 00 : 2e séance : rendez-vous près du manège

Atelier mini-crêpes party (pour enfants)
• de 14 h 30 à 18 h (stand de crêpes près du château)
Confection de pâte à crêpes, cuisson et dégustation

Jeux bretons (pour toute la famille)
• de 14 h à 18 h (près du manège) : jeux de boules, de palets, 
de quilles...
• vers 17 h : concours de tir à la corde

Restauration et vente de produits celtiques
Stand de crêpes, buvette, vente d’objets et bijoux celtiques
• de 14 h à 19 h (près du château)

Soirée irlandaise à l'Espace culturel du parc
De 20 h à 1 h - Entrée : 10 €

Danses celtiques (pour le public)
• de 20 h à 21 h
Mise en pratique des danses celtiques étudiées en après-midi et 
initiation à la danse irlandaise par le groupe LaCadanses, école 
de danse irlandaise créée �n 2011 à Paris

Concerts et danses irlandaises
• 21 h
Outside Duo
Un duo qui ne fait qu’un. Une osmose entre eux et avec 
le public, partie intégrante de ce spectacle à l’originalité 
décapante. Le violon derrière la tête et la guitare survoltée, 
Outside duo vous emmène dans son monde, au rythme de ses 
compositions pop aux sonorités celtiques. Musique, chansons, 
performances... Et énergie !

Prestation scénique de danses irlandaises
• 22 h 30
LaCaDanses
• 23 h
�e green duck
Groupe de musique irlandaise (traditionnel, danse, adaptation 
de standards rock) très festif alliant l'énergie à l'humour.
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Pieds et poings  
Quatre champions du club d'arts martiaux Mata Leao ont été honorés, jeudi 3 mai, lors d'une réception 
en mairie. 
Mata Leao n'a que 5 ans. Lors de la création du club, qui auparavant était une section 
de l'association Tallulah, il n'était pas question d'en faire une pépinière de champions. 
L'ambition était de monter une école d'arts martiaux où des enfants viendraient ap-
prendre des valeurs et partager un e�ort en commun. Mais les enfants ont grandi et sur 
les tatamis, les talents se sont révélés. Avec aujourd'hui 220 adhérents, le petit club est 
devenu grand. "C'est grâce au travail, explique Gilles Pivet, président et entraîneur du 
club. Le nôtre bien sûr, mais aussi celui de tous les éducateurs et celui des parents, qui par-
ticipent au projet. Avec Ahmed [Abada, l'autre créateur du club], nous venons du service 
Jeunesse. Nous connaissons bien les enfants".
 
Ainsi, lorsqu'il y a quelque chose à célébrer, cela se fait en famille. C'est pourquoi, dans 
la salle des mariages de l'Hôtel de ville, à l'occasion de la cérémonie en l'honneur des 
champions du club, il y avait du monde de tous âges. Les quatre héros du jour ont passé 
une bonne heure entre photos o�cielles et sel�es. "N'oubliez jamais que désormais sur la 
plus haute marche des podiums, vous devenez le phare de nombre de jeunes, de nombre 
de passionnés, a rappelé Aude Lagarde, maire de Drancy. Vous avez gagné un titre, mais 
dans notre ville, vous avez surtout gagné la valeur d'exemple. Le sport peut nous aider à 
répondre à des dé�s contemporains pour renforcer le lien social ou transmettre des valeurs 
aussi simples que le respect de soi et le respect des autres. Et en�n, le sport répond égale-
ment à l'impératif de bonne santé et de bonne hygiène de vie".
Maintenant, quel est l'avenir de Mata Leao ? Le Muay thai ayant de grandes chances 
de devenir sport olympique en 2024 à Paris, le club a-t-il des ambitions pour ses jeunes 
champions qui auront tout juste le bon âge pour y participer ? La réponse est oui, bien 
sûr, mais pas à n'importe quel prix. "Rien n'est plus important que le projet d'origine, 
explique Gilles. On peut se passer des médailles et des ceintures. Nous préférons l'unité 
à l'individu".

n Rugby

Massine Kejat
18 ans
Spécialité : Muay thai
Champion du monde junior WMO – 54 kg
"Massine est arrivé au club il y a trois ans. Son style était as-
sez brouillon. Il a fallu mettre de l'ordre dans ses techniques. 
C'est un Muay bouk, c'est-à-dire quelqu'un qui avance sans 
cesse. Il est très di�cile à combattre, d'autant plus qu'il a un 
cardio de folie."

Mohamed Cheikh
17 ans
Spécialité : Muay thai
Champion de France junior
Stagiaire en équipe de France
"Mohamed vient des alentours d'Orléans, mais ses parents 
sont originaires de la cité du Nord. Quand il est arrivé, il 
gagnait tous ses combats. Mais en janvier, il a perdu en gala 
face à un très bon combattant. Il a de nouveau perdu contre 
lui en �nale du championnat d'Île-de-France, mais a �ni 
par le battre en �nale du championnat de France. Il est te-
nace. Il part à Bangkok en août au championnat du monde 

IFMA, la plus grosse fédération amateur. Lui est un Muay khao, c'est-à-dire un spécia-
liste du coup de genoux. Redoutable."

Fares Oumahamed
19 ans
Spécialité : Muay thai
Vainqueur de la ceinture Senn Fight
"Fares a commencé chez nous à l'âge de 10 ans. Il a depuis 
gravi tous les échelons. À 19 ans, il combat en semi-profes-
sionnel classe A. Blessé au genou lors d'un voyage en �aï-
lande, il n'a pas pu participer au championnat de France. 
Mais lui aussi pourrait intégrer l'équipe de France assez ra-
pidement. Sa qualité principale est une excellente transition 
pieds/poings. Il s'est en plus amélioré au niveau du corps à 
corps".

Mourad Benseghir
Spécialité : Grappling et Pancrace
43 ans
Ceinture du VLB
Entraîneur à Mata Leao
"Cela fait deux ans que Mourad enseigne au club dans ses 
disciplines de prédilection, pancrace et grappling. Il a un 
vrai palmarès, il a participé à tous les grands tournois. Il a 
au moins une dizaine de ceintures. Mourad ne participe pas 
aux tournois vétérans  : il combat face à des petits jeunes. 
Il transpire le sport. Comme entraîneur, il est vraiment à 

l'écoute. Il est très organisé et explique très bien chaque mouvement".

Les champions

avec le commentaire de Gilles Pivet,  président et entraîneur du club

Comme tous les clubs qui grandissent, Mata Leao a besoin d'être supporté par des 
sponsors. Ses combattants participant régulièrement à des compétitions nationales 
et internationales, il est important de les accompagner et de ne pas laisser les parents 
seuls face à des dépenses di�cilement assumables pour elles. Si vous pouvez aider le 
club, n'hésitez pas à le contacter.
➲ mata.leao93@yahoo.fr
06 16 44 42 22

Vous vous sentez 

rugbyman ?
Le Rugby club de Drancy organise ses journées détection 

pour la saison 2018/2019. 
Elles auront lieu les mercredis 23 et 30 mai, ainsi que le 6 juin, et sont 

ouvertes aux joueurs nés entre 2001 et 2004 souhaitant intégrer les équipes 
cadettes (Teulière A) et juniors (Balandrade).

Le RCD ouvre également ses entraînements seniors aux joueurs 
extérieurs souhaitant rejoindre l'effectif du club la saison prochaine. 

Ils ont lieu tous les mercredis, de 20 h à 22 h.

générati� 
DRANCYDRANCYDRANCYgénérati� 
DRANCYgénérati� 
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SPORT
Courir pour Mathieu
Pour honorer la mémoire de Mathieu Riebel, coureur du VCAB, décédé 
en octobre dernier sur les routes du Tour de Nouvelle-Calédonie dans 
un tragique accident de course, le Grand Prix municipal change de nom.

La formule reste la même : une boucle autour de l'A86 em-
pruntant les rues Diderot et de la Station. Six kilomètres 
de circuit sur lesquels s'expliqueront toute la journée des 
coureurs de di�érentes catégories, dans l'ambiance bon 
enfant qui caractérise cette épreuve depuis sa création, en 
2008, par ce qui deviendra, peu après, le Vélo club de l'ag-
glomération du Bourget. Il y plane comme un parfum de 
dimanche d'antan, buvette comprise, avec ses badauds et 
ses jeunes gens en tenue moulantes et bariolées à l'a�ût de 
la moindre échappée. 
De nombreuses équipes de la région viendront se joindre 
à la fête et le spectacle sera de qualité. Seule l'équipe dran-
céenne aura du vague à l'âme : en octobre, l'un des siens, 
un jeune champion prometteur, mais surtout un compa-
gnon de route, est mort à l'autre bout de la planète. Loin 
des yeux mais près du cœur : chacun pensera à lui sur la 
ligne de départ d'une course qui, désormais, portera son 
nom.

➲ Dimanche 27 mai
Toute la journée, à partir de 8 h

Questions à �éo Bartuccio, directeur sportif, 
entraîneur et coureur du VCAB 

Peux-tu nous rappeler 
qui était Mathieu 
Riebel ?
Mathieu était un jeune 
cycliste qui nous avait 
rejoints lorsque nous 
avons créé au club la 
division nationale. Il 
était alors champion de 
France sur piste junior. 
Il avait 18 ans et avait 
un énorme potentiel. Il 
s'est tout de suite très 
bien intégré dans le 
club et était apprécié 
de tous. À la �n de sa 

2e année chez nous, nous avions tous compris qu'il avait 
franchi un nouveau palier. Il était convoité par d'autres 
équipes qui pouvaient lui o�rir un accès vers le profes-
sionnalisme, ce qui est tout à fait logique. Il allait donc 
nous quitter pour cette saison 2017/2018.
Il y a environ un an, nous avions évoqué son désir de parti-
ciper au tour de Nouvelle-Calédonie. Il avait envie de par-
tir en vacances et de découvrir, pour cette �n de saison, de 
nouvelles destinations, en y mêlant du vélo-plaisir. Juste 
avant qu'il ne parte, nous avions rédigé tous les papiers 
nécessaires à son transfert. Mais c'est sous les couleurs 
d'une équipe éphémère, comme il s'en monte à l'occasion 
de quelques courses, qu'il a pris le départ de ce tour. Après 
un problème technique, il a cherché à ramener son leader 
dans le peloton. Mais dans la descente, il a percuté de plein 
fouet une voiture qui remontait la route...

Il dormait à la maison les jours de course. C'était un super 
gars et un ami. Certains au club ont eu beaucoup de mal à 
remonter sur un vélo. Moi, j'avais arrêté la compétition il 
y a huit ans et, en novembre, j'ai décidé de la reprendre. Je 
cours pour Mathieu, avec une attention particulière pour 
les jeunes que je vois prendre des risques inutiles. 

La sécurité est un souci majeur pour les cyclistes, ama-
teurs comme professionnels. Où en es-tu avec le ras-
semblement Mon vélo est une vie ?
Il y a toujours des reportages et interviews sur les chaînes 
de télé. Un bon nombre de journalistes sont aussi des 
cyclistes  ! Nous préparons un événement sur le Tour de 
France, le 13 juillet à Chartres, où, avec le Premier ministre 
et la ministre des Sports, nous annoncerons le lancement 
du "savoir-rouler". Les formations que nous organisons à 
Drancy dans les écoles pour que les enfants puissent faire 
du vélo en toute sécurité vont être généralisées dans toute 
la France dès la rentrée.

n Sécurité

Prévenir les noyades
Le stade nautique accueille la 10e journée nationale de prévention de la noyade, samedi 26 mai. 
L'occasion de rappeler la bonne attitude à adopter et comment éviter les imprudences.

Une journée de sensibilisation est organisée pour atti-
rer l'attention du public sur les risques de noyades et les 
conséquences des traumatismes liés à l'eau, notamment 
chez les enfants : ''Il s'agit de la 2e cause de mortalité chez 
les enfants âgés de 1 à 14 ans, après les accidents de la 
route. L'apprentissage de la natation est recommandé dès 
l'âge de 6 ans par l'Institut national de veille sanitaire, 
pour lutter contre les noyades, explique Yan Verrier, di-
recteur du stade nautique. Bien savoir nager, c'est un ap-
prentissage fondamental et utile qui sauve la vie''. Chaque 
année, 20 000  noyades accidentelles sont enregistrées en 
France, dont 500 mortelles. Pour prévenir ces risques et 
sensibiliser un maximum les Drancéens, le stade nau-
tique organise une journée ludique, pédagogique et ins-
tructives  avec des animations pour tous : aquagym, test 
de nage pour les enfants, parcours aquatique, initiation 
au secourisme et sauvetage, démonstration de natation 
synchronisée... 
''Cette journée est aussi destinée à valoriser le métier de 
maître-nageur, profession incontournable d'une piscine, 
dans ses missions de surveillance et d'enseignement,'' in-
dique le directeur. La matinée sera d'ailleurs consacrée 
aux maîtres nageurs sauveteurs (MNS), et le championnat 
professionnel de sauvetage clôtura la �n de journée.

Les journées nationales de prévention à la noyade existent 
depuis 10 ans. Elles sont portées par le syndicat natio-
nal professionnel des MNS et la fédération française des 
MNS.

Comment lutter contre 
les risques de noyade ?

Il est important d’adopter 
quelques gestes simples :

• assurer une surveillance rapprochée des enfants par 
un adulte
• leur apprendre à nager le plus tôt possible
• nager dans des zones de baignade surveillée
• ne pas surestimer ses capacités physiques et se 
manifester auprès des MNS en cas de troubles d'ordre 
médical
• se renseigner sur l'état de la mer et les conditions 
météorologiques
• éviter de se baigner seul
• se former aux gestes de premiers secours et mémoriser 
les numéros à appeler en cas d’urgence (le 15 ou le 18)

Apprendre à nager à Drancy
• s'informer à l'accueil du stade nautique sur les cours 
particuliers assurés par les MNS de la commune
• le stade nautique accueille durant l'année scolaire 
les classes de CE2 et CM2 pour environ 15 séances 
d'apprentissage

➲ Samedi 26 mai
de 14 h à 17 h

Dimanche 27 mai, de 6 h à 21 h : 

« La circulation de tous véhicules 
> sera interdite : place et rue Diderot, rue de la Station 
et rue Raymond Barker 
> s’e�ectuera sur une seule �le : rue de la République, 
entre la rue Emmanuel Vinson et celle de la Station 
(alternance par feux tricolores) 

« Les conditions de circulation et de stationne-
ment seront modi�ées dans plusieurs rues autour du 
parcours. Des arrêtés seront a�chés dans les rues 
concernées.
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n État-civil 

ARAZ Filiz • BOUCAUD Nina • BRAKHA 
Elya • CARDOS Maria • CHABAUD 
CORNAIRE Malo • CIOCOTISAN Iacob 
• CHAUPIN Maleïza • DIABIRA Moussa • 
ELDAHES Adam • EL KABOUS Youssef • 
GUENINECHE Hind • HABRICOT Haydan 
• HALIFA Ziane • HEDHILI Jennah • IKAIR 
Mailis • IDJABOU Mariame • MAREGA 
Teslim • MERIC Eylul • MERZOUKI Ayah • 
MOCAN Maria • PETIT Gaël • PETIT Maël 
• RATHNAMANY Trethis • SINGH Erleen 
• TEKIN Eymen • VIJAYAKUMAR Arish

ABBADI Eliesse et ABICHOU Fatma • 
BENOIT David et FANEL Isabelle • CHEA 
Sann et COPET Claire • CHEVANS Anthony 
et YAOU Cheikha-Ismahan • FERNANDES 
Romain et LESIMPLE Pauline • IGHIL-ALI 
Djamel et JOUANNARD Joëlle • SINGH 
Navdeep et SINGH Tanpreet

AÎT ABDELMALEK Lounis • BACHENE 
Saïd • BARBOSSA FERREIRA Tony • 
BARDEAU Jeannine veuve PALUZZI • 
BOERO Anna veuve CHARTON • 
BOURICHE Fatima • CABUT Guy  • DE 
BONI Gemma veuve CABOCHE • DEPRESLE 
Claude • DIOUF Khady • DOULET Marie-
Louise • FINOT Bernard • GIRAUD Louise 
veuve LEWIS • HAUTECOEUR Guy • 
JONQUET Jeanne veuve FLEURY • LA TESSA 
Antoinette veuve CASTEJON •  LEAL Emilia 
veuve Herminio LEAL • LECOMTE Huguette 
veuve PORTAS • LIEVRE Jeannine veuve 
PRELON • MARCARINO Jacques • MENSAH 
Ako • MOREIRA Arminda veuve DE 
FREITAS • MORTAGNE Patrick • NENNOT 
Romain-Nelly • NUBHEEBUCUS Alee • 
PERCEVAL Michelle • PESSEMIER Christiane 
veuve NICOURT • RIGAUD Geneviève veuve 
PONTOISE • ROBINET Isabelle • SABATRY Paul 
• TARDIEU Monique veuve KUHNL • YOUSFI Ali

► Médecine de garde
« Le service de garde est assuré à 
la Maison médicale de Drancy :
- du lundi au vendredi de 20 h à minuit 
- le samedi de 14 h à minuit
- les dimanches et jours fériés
  de 8 h à minuit
➲ 17-19, avenue Henri Barbusse
01 55 89 21 90

MARIAGES

NAISSANCES

DÉCÈS

Les gardes indiquées ci-dessous 
sont sous réserve de modi�cation.
Pour la délivrance de médicaments sur or-
donnance, en dehors des heures et jours 
d'ouverture normaux des pharmacies, 
s'adresser au commissariat de police : 
01 41 60 81 40
O  Dimanche 20 mai
> Pharmacie centrale de Bobigny
64, avenue Louis Aragon - Bobigny
O Lundi 21 mai
> Pharmacie Barbusse
38, avenue Henri Barbusse - Drancy
O  Dimanche 27 mai
> Pharmacie Nigelle
144, rue Roger Salengro – Drancy

Pharmacies de garde

n Santé 

n Petites annonces 

À vos plantes
Ça n'a échappé à personne, l'hiver est (en�n) terminé. Après avoir laissé ses 
balconnières au repos, le temps des plantations est arrivé.
« Côté �eurs 

Rien de mieux que des balcons �euris pour pro�ter de l'été. 
Que mettre dans vos balconnières ? 
• les géraniums, stars incontournables, qui, malgré leurs nom-
breuses années au balcon, n'ont pas pris une ride. 
• les bégonias pour changer un peu. Ils peuvent atteindre 80 cm 
et �eurissent de juillet à octobre sans discontinuer. 
• les pétunias, plus gourmands en eau que les bégonias, ils o�rent 
un large panel de couleur. Leur �oraison, longue et abondante, 
s'étale du printemps jusqu'aux premières gelées. 
• le sur�nia, variété de pétunias, o�re des centaines de �eurs 
qui retombent en cascade, pour de belles suspensions. Attention 
néanmoins, ces jolies plantes nécessitent un entretien non négli-
geable : retirer chaque jour les �eurs fanées et arroser légèrement. 
• les graminés, ces herbes ornementales vivaces, demandent très 
peu d'entretien et complèteront e�cacement vos balconnières, 
pour un rendu digne de professionnels. 

«  Côté légumes

Pour allier l'utile à l'agréable, vous 
pouvez également planter... des lé-
gumes ! Un bémol cependant si vous 
partez de longues semaines l'été : vos 
légumes auront besoin d'attention et 
d'un arrosage fréquent. Si vous êtes 

absents trop longtemps, eux risquent de mourir et vous de ne pas 
pouvoir pro�ter d'un seul d'entre eux... Pour planter des légumes, 
choisissez des jardinières de 25 cm de profondeur au minimum, 
dans lesquelles vous mettrez un mélange de terreau et de terre. 
Veillez à ce que chaque plante puisse s’épanouir sans gêner sa 
voisine. 
Vous pouvez planter des tomates, des tomates cerises, ou en-
core des haricots à rames. Mieux vaut les acheter en plants. Ces 
plantes grimpantes ont besoin d'être placées le long du mur, ou 
d'avoir des tuteurs au fur et à mesure de leur pousse. Elles de-
mandent aussi beaucoup de soleil, surtout les tomates, pensez à 
les exposer plein sud. Et ne négligez pas l'arrosage, tôt le matin 
ou tard le soir.
Pour les plus frileux, les aromates sont une bonne option : basilic 
(gourmand en haut), ciboulette, thym, romarin, oignon perpé-
tuel... Ils agrémenteront vos salades lors des longues soirées d'été. 

Avant toute plantation, une précaution est aussi absolument né-
cessaire : la �xation de vos jardinières, pour éviter les chutes.

n Brèves n Jardinage

La mairie ne garantit pas le sérieux
des petites annonces

Demandes
- Homme cherche travaux dans bâtiment 
(rénovation, enduit, peinture...). 
06 63 67 59 26
- Cherche heures de ménage du lundi au 
vendredi de 10 h à 15 h. 07 82 77 16 95
- Assistante maternelle agréée depuis 22 ans, 
habitant un pavillon, cherche bébé à gar-
der à partir de septembre. 06 26 85 34 25
- Homme cherche travail dans le bâtiment 
(peinture, papier peint...). 07 77 07 14 09
- Cherche heures de ménage, nettoyage 
des vitres. Accepte les chèques emploi - 
service. 06 76 61 09 66
- Cherche heures de ménage. Entre 10 et 
11€/h. 06 95 26 53 55
O�re
- Cherche mamie ou nounou pour garder 
un enfant tous les samedis (long terme). 
Horaires à dé�nir. 07 82 77 16 95
Cours
- Professeur certi�é retraité donne cours 
d'allemand (tous niveaux), d'anglais 
(jusqu'en 3e), de français (jusqu'en 3e). 
06 59 16 27 62
- Professeur de piano diplômée d'État 
donne cours tous niveaux. Préparation 
aux concours. 06 18 04 32 05

EMPLOI

DIVERS
- Garde petits chiens dans pavillon avec 
jardin pendant les vacances. 01 48 32 81 47
- Loue à Bagnole de l'Orne  : proches 
thermes, studios, T2 et T4 rénovés, tout 
confort (wi�, télé, lave-linge...). Navette à 
10 m. 06 65 59 61 19
Vends
- Vêtements homme, femme et enfant, 
vaisselle, bibelots, CD, DVD, chaussures, 
livres, BD, jouets, cartables, sacs, timbres, 
décorations de Noël, meubles (table en 
chêne, meuble TV, meuble de rangement), 
cafetière.... Rendez-vous dimanche 3 juin 
de 9 h à 18 h, 43 rue Maurice Bernard 
- Appartement de 42 m2, situé à 3 min 
du RER B. Entrée avec placard, cuisine, 
2 chambres, salle d'eau avec WC, cave. 3e 
étage avec ascenseur, chau�age collectif, 
plein soleil. 118 000 €. 01 48 32 15 86

n Centres de loisirs : portes 
ouvertes de �n d’année

• Jacqueline Quatremaire
• Francine Fromond
→ Mercredi 30 mai à 17 h 30

Les portes ouvertes des autres centres 
de loisirs se dérouleront courant juin. 
Les dates vous seront communiquées 
dans le prochain Drancy immédiat.

Michel Denis est décédé le 1er mai, à l'âge de 
86 ans. Il a longtemps siégé au Conseil d'admi-
nistration du Centre communal d'action sociale 
(CCAS) en tant qu'administrateur et membre 
de la commission permanente.
Il a également été secrétaire puis président de la 
section drancéenne de l'UNRPA (Union Natio-
nale des Retraités et des Personnes Âgées). En 
2003, il avait reçu la médaille d'argent de la ville. 
La municipalité adresse ses condoléances à sa 
famille. 

Attention au démarchage

Des sociétés, se disant travailler avec 
la Ville, sollicitent les Drancéens 
pour des travaux permettant de réa-
liser des économies d'énergie. 
Pour rappel : aucune entreprise n'est 
missionnée par la Ville pour démar-
cher les Drancéens.
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Samedi 5 mai, Aude Lagarde a lancé une nouvelle manifestation, le Printemps 
des cultures. L’occasion de connaître et célébrer les spécificités des 

cultures dont sont originaires les Drancéens. 

RENCONTRES BD

Samedi 5 mai, à la médiathèque Georges Brassens, les 
amateurs de bulles ont rencontré plusieurs illustrateurs 
professionnels : Anaïs Halard, Merwane Chabane, Sourya 
Sihachakr et Rony Hotin. 

Pour la première fois à Drancy, dimanche 6 mai

PRINTEMPS DES CULTURES

JOUR DE LA TERRE

Ici, les vainqueurs du concours de création de BD, entourés 
de représentants du conseil consultatif de jeunes, de Martine 
Bouvelot, adjointe au maire en charge de la Culture et d’Aude 
Lagarde.

JEU DES 1000 €

Vendredi 27 avril, la célèbre émission de France Inter enregistrait à 
Drancy. Retrouvez les candidats drancéens à l’antenne (87.8) les 20, 
21 et 22 mai à 12 h 45. 

Avec les Doigts de fées, 
initiation à l’art de la 
récupération ou comment 
transformer ses capsules 
de café en objets décos.

Au Centre social. Les enfants et les familles 
de la cité du nord ont été sensibilisés au tri 
des déchets. Ici, l’atelier cuisine anti-gaspi.

Sur le marché, les Drancéens ont obtenu des informa-
tions sur les opérations d’achat groupé (p. 11), l’isolation 
des combles à 1 €, la manière de réduire leurs factures 
énergétiques...

Moutons et oies ont fait 
une démonstration 

d’éco-paturage.

Toute la journée, les Drancéens 
ont apprécié un mode de 
transport très ancien et 
écologique : la calèche. 




